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Ali LANDREA 
Candidat titulaire 


haymond QUAETHEM 
Candidat suppléant 














Pour le progrès social et la défense des libertés 
Pour la démocratie et pour le socialisme 


ès le I: tour, VOTEZ et FAITES VOTER 
Ai LANDRE 





DUS VOUS Pr0hDReeIee fou : 


UNE FRANCE INDEPENDANTE, PACIFIQUE ET 
PROSPERE. 


LA FIN DE LA DOMINATION DU PARTI GAULLISTE 
dont la politique réactionnaire et antisociale est à 
l'origine des grandes grèves de mai. 


LA FORMATION D'UN GOUVERNEMENT POPULAIRE 
ET D'UNION DEMOCRATIQUE avec la participation 
des communistes. 


L'INSTAURATION D'UNE DEMOCRATIE économique 
et sociale qui garantira les revendications et les 
droits des travailleurs manuels et intellectuels et 
assurera leur participation à la vie nationale, 


+ 





Professeur de C.E.G. - Ancien Conseiller Municipal de Lille 








Les Candidats 





Raymond QUAET 


Ouvrier Métallurgiste 
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MAPRIMEME A CHARME 7H. mus des Mtwuriers - Lil 


Sciences Po / fonds CEVIPOF 





v 


Electrices, Electeurs : 


Un mouvement, d'une ampleur et d'une puissance exceptionnelle, soulève les couches 


laborieuses de la nation. 


Des usines, des bureaux, des universités, monte l'exigence de changements politiques 


profonds. 


Le Président de la République a été contraint de donner la parole au peuple. 
Vous êtes appelés, le 25 JUIN, à élire votre député. 





Travailleurs manuels et intellectuels, étudiants, paysans, 
enseignants, sont entrés en lutte parce que le pouvoir 
gaulliste a pratiqué, pendant dix ans, une politique 
contraire à leurs intérêts, à l'intérêt national. 
Par leur lutte, dans un puissant mouvement de grève, les 
travailleurs manuels et intellectuels ont arraché au pouvoir 
et au patronat des avantages substantiels. 
Le rôle de la C.G.T. dans cette action, menée avec sang- 
froid, dans le calme, et le soutien actif du Parti Commur 
niste Français, ont contribué de façon déterminante au 
succès de la grève au bénéfice de millions de travail- 
leurs. 

o00 
Notre peuple veut vivre heureux, profiter des progres 
des sciences et des techniques, conquérir le bien-être 
matériel et satisfaire ses besoins culturels. 
Les citoyens de ce pays veulent être des citoyens à 
part entière et participer à la vie nationale à tous les 
niveaux. 


LA DEMOCRATIE EST LA GRANDE EXIGENCE DE L'HEURE. 
Pour répondre à cette exigence, le Parti Communiste 
soumet aux électeurs son programme démocratique et 
social avancé. Ce programme prévoit une rénovation 
profonde des structures économiques, notamment l'exten- 
sion des nationalisations à tous les grands monopoles, 
la gestion démocratique des entreprises nationales, [a 
réforme de la fiscalité, la mise en œuvre de toutes les 
ressources du pays selon une planification démocra: 
tique de développement. 


Dans l'ordre social, il met l'accent sur la satisfaction 
des revendications, la garantie des droits des travailleurs, 
notamment la reconnaissance des droits syndicaux dans 
l'entreprise, l'abrogation des ordonnances frappant la 
Sécurité sociale, le retour aux 40 heures, la réforme 
profonde d'une université moderne et démocratique, un 
etatut démocratique de l'O.R.T.F. 





Voter communiste, c'est approuver ce programme de 
démocratie et de progrès social qui correspond aux 
aspirations de notre peuple, à l'avenir de la jeunesse, 


_ à l'intérêt de la République et de la France. 


000 


Ouvrant la campagne électorale par une interview à 
l'ORT.F. de Gaulle s'est livré à une démagogie sociale 
outrancière, Il a prétenau que les avantages cOCiIaUxX, 
obtenus par des millions de travailleurs, grâce à leur 
lutte, leur auraient été données par le gouvernement 
dans les années 1968-1969. Mais, tous les travailleurs 
savent par expérience que, pendant 10 ans, le pouvoir 
gaulliste a refusé systématiquement de faire droit à leurs 
revendications. 


Quant à la conception de la « participation originaie », 
invoquée comme formule révolutionnaire par opposition 
au socialisme et au capitalisme, elle ne trompera pas 
les travailleurs qui savent à quoi s'en tenir Sur le bluff 
de l'association capital-travail. 


De Gaulle et Pompidou cherchent, d'autre part, à faire 
peur en agitant le prétendu danger communiste afin 
de sauver leur régime de pouvoir personnel du naufrage. 
Il est vrai que le Parti Communiste Français est l'adver- 
saire le plus sérieux du pouvoir gaulliste. Mais le choix 
n'est pas entre le gaullisme et le communisme. Il est 
entre l'aggravation du régime autoritaire et la démocratie 
fondée sur l'union de toutes les forces ouvrières, démo- 
cratiques et progressistes, dont le Parti Communiste est 
partie intégrante. 

Le Parti Communiste ne revendique pas pour lui seul 
le pouvoir. 

IL EST POUR UN GOUVERNEMENT POPULAIRE ET 
D'UNION DEMOCRATIQUE, s'appuyant sur la volonté du 
peuple et dans lequel les Communistes doivent avoir la 
place qui leur revient. 


@ POUR FAIRE TRIOMPHER CET OBJECTIF, 
@ POUR ASSURER LES PROFONDS CHANGEMENTS SOUHAITES 


PAR LE PAYS, 


@ POUR LA DEMOCRATIE ET POUR LE SOCIALISME, 


DÈS LE PREMIER TOUR, LE 23 JUIN 


TEZ COMMUNISTE 


